
ÉDITORIAL
Avez-vous remarqué des change-

ments dans le journal LaBaroche ? 

Subtils mais bien là, ils se sont 

glissés dans la précédente édition 

déjà car le journal a changé de 

metteur en page. Simon Maître, 

versé dans la mise en page 

notamment de revues à caractère 

scientifique, apporte sa touche 

rigoureuse et poétique au journal. 

Ce n’est pas tout : dans le cercle 

des contributeurs, chacun va et 

vient en fonction de ses disponibi-

lités et de son inspiration, compose 

de quelques lignes à plusieurs 

pages, suggère des sujets et prend 

des photos. Géraldine Kobel par 

exemple, qui a rédigé les portraits 

pendant plusieurs années, prend 

ainsi une pause bien méritée et 

cède (temporairement ?) le relais 

aux autres contributeurs. Surmon-

tant le stress de l’inconnu, c’est 

ainsi que j’ai réalisé pour la pre-

mière fois un portait ! Votre journal 

évolue donc au fil du temps et des 

petites mains qui le concrétisent. 

L’appel est d’ailleurs lancé : si le 

cœur vous en dit de participer 

par des articles, des photos ou en 

intégrant le comité, écrivez-nous à 

redaction.labaroche@gmail.com. 

Au plaisir de vous lire ! � /cm/
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Rencontre avec la famille Périat, de Miécourt

Une famille pleine  
de vie
Séverine et Guy Périat ainsi que leurs enfants Jules 
et Louis m’ont raconté leurs passions autour d’un bon 
verre de jus de raisin « maison ». Chacun à sa façon, 
ils composent le joli tableau d’une famille pleine de vie. 
« Tu verras, ce sont des personnes très intéressantes », 
m’avait-on annoncé lorsque je me suis portée volontaire 
pour rédiger ce portrait. Eh bien, je n’ai pas été déçue !

Guy, Séverine, Jules et Louis, tout sourire près de leur maison à Miécourt. Photo fam. Périat
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Après avoir longtemps vécu aux 
Rangiers, la famille Périat s’est ins-
tallée l’année dernière à Miécourt, 
comme par hasard aux abords de 
la rivière qui court dans le village. 
Car la rivière, c’est un sujet chez 
la famille Périat ! Tout comme les 
champignons, la cuisine ou encore 
l’accueil. Tour d’horizon de ce qua-
tuor plein de répartie.

Séverine et la joie  
de l’accueil
« Qui pourra bien lire ce portrait ? » 
demande Guy Périat au cours de 
notre entrevue, sceptique quant à 
l’intérêt que l’on pourrait porter 
à l’histoire de sa famille. « Moi, je 
les lis presque toujours ! » répond 
d’emblée Séverine, son épouse, fai-
sant référence aux portraits pro-
posés dans LaBaroche. Cela va de 
soi : Séverine Périat, née Saunier, est 
tournée vers les autres. Son carac-
tère ouvert et chaleureux met aus-
sitôt à l’aise. Aide familiale depuis 
25 ans, elle travaille actuellement 
chez CESAM (organisation d’aide et 
de soins à domicile) et connaît bien 
les habitants de Porrentruy, Fonte-
nais et Courgenay où elle a long-
temps œuvré. « J’apprends encore à 
connaître les Barotchais », dit-elle en 

référence à son changement relati-
vement récent de lieu de travail, car 
elle exerce seulement depuis 2022 
dans La Baroche.

Aimant beaucoup le contact avec 
autrui, elle s’était toujours dit qu’à 
sa retraite elle ouvrirait un gîte, une 
maison d’hôtes, quelque chose en 
lien avec l’accueil. Mais c’était sans 
compter le départ de leurs voisins 
des Rangiers qui, en 2020, leur a per-
mis d’acquérir le chalet maintenant 
nommé « Chez Jules » et loué via la 
plateforme AirBnB (voir l’encart, en 
page 5). La mai-
son de laquelle la 
famille a démé-
nagé l’année 
dernière a égale-
ment été recon-
vertie en gîte, 
nommé quant 
à lui « Chez 
Louis ». Ainsi, 
Séverine par-
tage son temps 
entre CESAM et les locations. « Ça 
marche bien ! Il y a un jacuzzi, ça 
plaît, et l’endroit est très beau. Les 
gens peuvent y venir avec leurs 
familles pour le week-end ou les 
vacances ». Séverine n’aura donc pas 

attendu la retraite pour démarrer 
une activité d’accueil. Quand je lui 
demande : « Mais alors, que feras-tu 
à la retraite ? », elle n’hésite pas long-
temps avant de répondre : « table 
d’hôtes, peut-être ». La cuisine... 
voilà une autre passion de la famille 
Périat, comme nous l’explique Jules, 
l’aîné.

Jules et l’amour  
de la nature
« J’ai appris à cuisiner avec ma 
famille et mon grand-oncle, qui 
tenait le restaurant de Clairbief à 
Soubey. Quand on va en vacances 
chez lui au lac de Neuchâtel, j’en 
profite », commence Jules lorsque 
c’est à son tour de se présenter. Car 
Jules aime beaucoup cuisiner, mais 
aussi la nature et tout ce qu’elle 
offre de bon à mitonner. Il tient de 
son papa sa passion pour la rivière 
et va avec joie aux champignons 
dans la perspective de concocter de 
bons petits plats pour sa famille. « Il 
nous ramène des truites et beau-
coup, beaucoup de champignons ! », 
confirme Séverine.

En 10e année au collège Thurmann, 
durant son temps libre, il va à la 
pêche, fait des balades et joue dans 

le club de foot 
Ajoie-Monterri. 
L’année dernière, 
il a fait de la dis-
tillée de damas-
son avec son 
copain Clément 
en récoltant les 
fruits « de chez 
François à Pleu-
jouse », distil-
lée dont il me 

montre fièrement une bouteille. 
Comme par hasard, le motif de l’éti-
quette arbore une belle truite. Je ne 
suis pas surprise lorsque Jules énu-
mère les stages qu’il a réalisés ou 
qu’il prévoit d’effectuer en prévision 

« Jules 
nous ramène  

des truites 
et beaucoup, 
beaucoup de 

champignons ! »

La famille lors d’une balade au bord de la rivière. Photo fam. Périat
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du choix d’un apprentissage : paysa-
giste, boucher et cuisinier. « Je me 
réjouis de faire le stage en cuisine » 
dit-il, les yeux dans le vague, comme 
s’il s’y voyait déjà. 

À tout juste 14 ans, Jules sait ce qu’il 
aime et semble très patient. Une 
patience apprise grâce à la pêche, ou 
la balade à la recherche de morilles 
et autres champignons ? Car Jules 
participera à toute l’interview en 
apportant deci delà son point de 
vue éclairé. Il n’en est pas moins un 
adolescent comme nous l’avons tous 
été : en parlant du déménagement 
familial des Rangiers à Miécourt, 
il lance un « c’était bien aux Ran-
giers, on pouvait faire plus de bruit 
qu’ici ! ». Adolescent mais patient, 
avons-nous dit : lorsque c’est au tour 
de son petit frère de se présenter, il 
lui cède sagement la parole. 

Louis et les occupations  
de son âge 
Difficile pour un enfant de 12 ans 
de répondre aux questions d’une 
inconnue venue lui demander « qui 
il est ». Avec l’aide de ses parents 
et de son frère, je découvre petit à 
petit Louis et ce qu’il aime. Le foot 

est important : gardien en Junior D 
dans le club Ajoie-Monterri, il fait 
deux entraînements par semaine 
ainsi que les matchs. « Je joue aussi 
beaucoup avec les copains au ter-
rain de foot », dit-il en mentionnant 
encore : « j’aime bien les jeux vidéo, 
la PS4 et la tablette ». « Son dada, 
c’est ses chats ! » ajoute Séverine, ce à 
quoi Louis acquiesce sans réserve. Il 
mentionne encore la fanfare d’Alle, 
dans laquelle il joue les percussions. 
Il insiste d’ailleurs sur le fait qu’il 
s’agit de plusieurs percussions, et 
pas seulement d’une ! Mon igno-
rance est ici flagrante et Louis part 
sur des explications concrètes à pro-
pos de tous les types de percussions 
qu’il pratique.

Au fil de la conversation, nous par-
lons de l’émission de radio de la RTS 
à laquelle il participera prochai-
nement avec sa classe (qui n’avait 
pas encore eu lieu au moment de la 
rédaction de cet article, et relaté en 
pages 20 et 21).

À savoir s’il n’est pas trop impres-
sionné à l’approche du grand jour, il 
hausse les épaules avec un « ça va » 
plutôt désinvolte. Vu comme il est 

à l’aise lors de notre interview, pas 
de doute qu’il s’en sortira à la RTS. 
À l’aise et néanmoins impatient de 
rejoindre son copain Mike Sprun-
ger, qui se cache dans l’escalier en 
jouant tranquillement. Louis est 
bien content lorsqu’il est libéré et 
court le rejoindre.

Louis, quant à lui, adore ses chats.  
Photo fam. Périat

La batterie, l’un des types de percussions 
qu’il pratique. Photo fam. Périat

Jules, Séverine et Louis, après une belle 
récolte de morilles. Photo fam. Périat

Jules aime pêcher et cuisiner.  
Photo fam. Périat
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Guy, le spécialiste  
de la rivière
« C’est à mon tour ? » demande Guy. 
Sous ses airs un peu bourrus, il n’en 
est pas moins très accueillant et je le 
soupçonne de s’amuser à titiller ses 
hôtes pour le plaisir de la répartie. 
Lui qui ne pense pas que ce por-
trait intéressera quiconque se prête 
toutefois volontiers à l’exercice. Son 
parcours vaut en effet d’être raconté. 

Guy est né à Alle. Sa maman, Gene-
viève Jobin, venait de Pleujouse. Son 
grand-père, Alcide Jobin, était maire 
du village avant de partir pour Alle, 
où il tint le restaurant l’Helvetia. 
C’est là que sa maman a rencontré 
son papa et c’est d’ailleurs dans un 
restaurant que Séverine et lui se 
sont rencontrés. « Les restaurants, 
c’était le Facebook de l’époque ! » 
plaisante Guy. À l’évocation de leur 
rencontre, Séverine ajoute que leur 
couple fête cette année ses trente 
ans. « Ça mérite d’être dit, parce 
que ce n’est plus si courant de nos 
jours », ajoute-t-elle avec raison. 
Outre la restauration, les parents 
de Guy étaient « fous de foot ». On 
comprend mieux maintenant les 
passions familiales : cuisine et foot ! 

Après des études à Neuchâtel, Guy a 
obtenu un Master en biologie, puis 
a poursuivi sa formation à l’Univer-
sité de Besançon pour devenir spé-
cialiste en hydrobiologie et sciences 
aquatiques. En 2003, il a ouvert 
Teleos, son bureau d’étude privé 
(www.teleos.info). Quand je lui 

demande l’origine du nom Teleos, 
il mentionne la classe des poissons 
appelée Téléostéen « car ma spé-
cialité, c’est d’utiliser les poissons 
comme indicateurs de la santé des 
milieux aquatiques ». En parallèle à 
Teleos, Guy a travaillé une dizaine 
d’années pour la Confédération en 
tant que Conseiller suisse de pêche 
pour les régions 
f r a n c o p h o n e 
et italophone. 
Concrètement, sa 
fonction consis-
tait à « faire le 
lien entre les 
pêcheurs et les 
sciences aqua-
tiques, plus 
p r é c i s é m e n t 
les poissons », 
en vulgarisant 
les connais-
sances scienti-
fiques pour les 
pêcheurs. « On faisait les pom-pom 
girls des assemblées de pêcheurs », 
dit-il avec humour. Mais les trajets 
entre Les Rangiers et Lucerne, ainsi 
qu’un raz-le-bol de ses fonctions 
l’ont incité à se consacrer à Teleos 
ainsi qu’à d’autres projets. 

Ses mandats visent toujours à étu-
dier les milieux aquatiques pour 
restaurer leurs fonctions afin d’as-
surer l’approvisionnement et la qua-
lité de l’eau. Par exemple, dans le 
cadre du « Projet lacs », Guy a étu-
dié entre soixante et quatre-vingt 
lacs européens et créé une tabelle 

de la qualité des lacs basée sur les 
populations de poissons. Il travaille 
souvent avec la Franche-Comté et 
ses anciens collègues de l’Univer-
sité de Besançon. Mais ce n’est pas 
tout : dans le cadre de ses activités 
extra-européennes, Guy travaille en 
Afrique, en Guyane... Et son éclai-
rage me sidère : « Les industriels 

suisses, comme 
tous les industriels, 
exportent leurs 
problèmes ailleurs. 
Ils construisent en 
Afrique des bar-
rages, des usines 
polluantes et des-
tructrices... Et 
créent des pro-
blèmes d’approvi-
sionnement et de 
qualité de l’eau. 
Sauf qu’en Afrique, 
quand il n’y a plus 
de poissons dans 

un lac parce que tout est détruit, tout 
le monde meurt de faim. En Suisse, 
quand il n’y a plus de poissons dans 
les lacs, on les fait venir des pays de 
l’Est ». C’est vrai, pensé-je, et moi 
qui m’intéresse pourtant à l’éco-
logie, je n’y avais jamais songé. De 
quoi offrir une nouvelle perspective 
à propos de l’importance de la qua-
lité des milieux aquatiques, ainsi 
que de l’impact de notre consom-
mation, chez nous comme ailleurs... 
L’année dernière, Guy a également 
travaillé en Guyane française en 
collaboration avec les miniers qui 
cherchent de l’or dans le respect 

« Ma spécialité,  
c’est d’utiliser  
les poissons  

comme  
indicateurs  
de la santé  
des milieux 

aquatiques. »

Publicité
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des lois en vigueur. « Il est souvent 
loin », dit Séverine. Il n’empêche qu’à 
les écouter raconter leur histoire, 
les Périat semblent être une famille 
soudée. Ils parlent encore de leurs 
balades aux champignons, du calen-
drier de l’Avent auquel Séverine se 
réjouit de participer, du jardin et de 
leurs poules, mais aussi du four à 
pizza dans lequel ils aiment concoc-
ter des mets pour leurs amis. « Mais 
il faut qu’il y ait beaucoup de monde, 
sinon ça ne vaut pas la peine ! » ajoute 
Séverine, prouvant une fois de plus 
sa passion de l’accueil. 

Mon départ approchant, Louis 
vient encore me montrer sa chatte 
Minouche et Guy me glisse un pot 
du miel de ses abeilles. La famille 
Périat est à coup sûr sympathique et 
intéressante, comme on me l’avait 
promis. Je repars reconnaissante 
d’avoir rencontré chacun de ses 
membres et d’avoir entendu son 
histoire !

� /cm/

Deux beaux gîtes  
parfaitement situés

Pour louer le chalet « Chez 
Jules » (6 places) ou le gîte 
« Chez Louis » (8 places), 
vous trouverez toutes les 
informations sur le site 
www.airbnb.fr, en entrant 
les recherches « Les Ran-
giers Chez Jules » ou « Les 
Rangiers Chez Louis ». 

Vous pouvez également 
écrire à l’adresse severine.
periat@hotmail.com. Lors de 
votre séjour, c’est Séverine 
et son sourire qui vous y 
accueilleront !

« Chez Jules »

« Chez Louis »

Guy et Séverine célèbrent cette année leurs 30 ans de vie commune. Photo fam. Périat

Publicité
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Bonjour à vous,
Après des vacances bien méritées, les 
élections fédérales étant passées, voici 
les fêtes ! La Saint-Martin s’est d’abord 
invitée et les fêtes de fin d’année 
approchent, accompagnées de tous 
les préparatifs qui font d’elles de jolies 
traditions. Je remercie par ailleurs les 
personnes qui ont organisé le calen-
drier de l’Avent et qui y ont participé ! 

En écrivant ces lignes, mon cœur 
balance entre deux sentiments : satis-
faction et préoccupation. Satisfaction 

de voir notre commune s’agrandir, 
ses habitants en prendre soin. À 
quelques aboiements de chiens près, 
nous vivons paisiblement. Préoccu-
pation tout de même en songeant 
aux investissements proches de 25 
millions de francs prévus au niveau 
régional : après la rénovation de la 
patinoire arrive celle du collègue 
Stockmar ainsi que la reprise pro-
bable de la piscine de Porrentruy.  
À cela s’ajoutent des obligations 
cantonales, notamment dans les 
domaines du social et de la santé. 

Notre commune aura également 
besoin de finances pour le remanie-
ment parcellaire, l’entretien des bâti-
ments et des routes, ainsi que pour le 
développement de ses activités. 

Dans cette situation financière ten-
due, il est à espérer qu’aucune crise 
imprévue ne se présentera, car la 
Commune aurait de grandes difficul-
tés à faire face aux multiples sollicita-
tions. Dès lors, le Conseil communal 
reste vigilant et fait des choix qui ne 
sont pas toujours faciles.

Le mot du maire

Assemblée 
communale 
extraordinaire
Le 7 novembre dernier se tenait à Char-
moille une Assemblée communale, ouverte 
par Gérard Bonvallat, le Président. Elle  
visait principalement à adopter le nouveau 
plan d’aménagement local (PAL), discuter la 
naturalisation d’Alex Tur et voter un crédit 
pour la réfection des fenêtres du bâtiment 
communal de l’ancienne école d’Asuel. 
Trente-trois citoyens y ont participé.

Le PAL accepté
Le Maire a tout d’abord rappelé les différentes étapes 
ayant mené à l’établissement définitif du PAL pré-
senté lors de l’Assemblée. Rappelons que cela a débuté 
en décembre 2014 déjà, par le vote d’un crédit pour 
la réalisation d’un PAL unifié à toute les communes 
de La Baroche. Les différents examens ayant conclu à 
l’obligation de diminuer la zone à bâtir de 15,9 ha, une 
diminution de 11,6 ha avait été demandées au Canton, 
mais avait été refusée. Idem pour la seconde version du 
dossier proposant une diminution de 14,6 ha. Le dépôt 
public du dossier final a été fait en avril 2023. S’ensui-
vaient 21 oppositions, dont 5 ont été retirées, 1 partiel-
lement maintenue et 15 maintenues.

Suite à cette entrée en matière, le Maire a détaillé le plan 
de dézonage village par village. Celui-ci a été partiel-
lement modifié au terme des séances de conciliation 
et avec l’accord des propriétaires concernés : parcelle  
N° 804 de Charmoille, N° 131 et 1969 de Miécourt, N° 
138 et 139 de Pleujouse et N° 80 de Fregiécourt.

Le Maire a également présenté le plan des dangers natu-
rels indiquant les endroits susceptibles d’être inondés, 
de subir des chutes de pierres et autres incidents. Ce 
plan a été établi par un bureau spécialisé, comme l’a 
expliqué Madame Cattin, du bureau RWB ayant colla-
boré à l’élaboration du PAL. Elle a précisé que dans les 
zones habitables concernées par d’éventuels dangers, 
des mesures adéquates devront être prises en cas de pro-
jets de construction. 

Le règlement du PAL n’ayant pas fait l’objet d’oppo-
sition durant le dépôt public, il n’a pas été parcouru 
durant l’Assemblée. Étant le résultat de la compilation 
des 5 règlements actuels et étant largement inspiré du 
règlement type du Canton, il comprend plus de 230 
articles. Madame Cattin a mentionné que la termino-
logie a été harmonisée avec d’autres cantons, la den-
sité d’utilisation du sol étant maintenant l’IBUS (indice 
brut d’utilisation du sol). 

De plus, le Conseil communal a proposé la suppression 
des alinéas liés à l’obligation de la pose de panneaux 
solaires aux couleurs identiques à celles des toits, la 
technologie n’étant pas aussi avancée qu’espéré.
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Après toutes les explications fournies, le Président a 
passé ce point en votation, qui a été accepté à une très 
large majorité sans opposition. À noter que les opposi-
tions au PAL encore en cours et mentionnées plus haut 
seront désormais traitées par le Canton. 

Un nouveau citoyen 
Le Maire a ensuite introduit la demande de naturalisa-
tion d’Alex Tur, qui s’est alors présenté lui-même. Ori-
ginaire d’Espagne, il vit depuis plus de 10 ans à Char-
moille et effectue actuellement une maturité sociale.  
Il désire effectuer son service militaire en Suisse. Après 
que le prétendant et sa famille ont quitté l’Assemblée 
pour que celle-ci puisse délibérer, le Président a souli-
gné que le dossier de naturalisation était complet. La 
demande a été acceptée à une très large majorité, sans 
opposition.

De nouvelles fenêtres  
pour l’ancienne école d’Asuel
Le Conseil communal a proposé de remplacer les 
fenêtres du bâtiment communal de l’ancienne école 
d’Asuel. En effet, celles-ci sont vétustes et perméables en 
cas d’orage, ce dont les locataires se sont plaints à plu-
sieurs reprises. Une réfection permettrait également de 
diminuer les coûts de chauffage. Le bâtiment compre-
nant de très nombreuses fenêtres, le coût des travaux est 
estimé à 50 000 francs. Bien qu’une grande fissure soit 
apparente dans l’un des murs, d’autres rénovations ne 
sont pour le moment pas au programme. En votation, le 
crédit a été accepté.

Divers
Le conseiller Thomas Huber a fait le point sur le rema-
niement parcellaire de la Commune, indiquant que le 
Syndicat a été constitué le 15 février 2023. Le Comité 
vient à peine de nommer un bureau technique pour 
mener les travaux. Une étude de pédologie sera bientôt 
effectuée afin de déterminer la qualité des sols.

Le conseiller Fabrice Nagel a fait savoir que l’état des 
sources s’est bien amélioré après les dernières pluies.

Le Maire a informé qu’à la suite de la consultation 
communale de ce printemps sur le développement de 
la Commune, la commission des finances s’est penchée 
sur les propositions formulées sur le questionnaire. Elle 
a formé des groupes de travail sur différents thèmes 
tels que la vie associative, la valorisation du patrimoine 
communal, la réalisation d’un chemin didactique, etc. 
Des propositions seront soumises au Conseil commu-
nal, qui devra prendre position.

Un intervenant remarque que le Conseil communal a 
fait de gros efforts ces dernières années pour désendetter 
la Commune. À l’heure où les taux d’intérêt remontent, 
il salue cet effort et espère que le Conseil continue sur 
cette lancée.

La parole n’étant plus demandée, le Président a levé 
l’Assemblée en souhaitant à chacun un bon retour  
chez soi. �
� /cg/cm/

Pour en revenir à des sujets plus 
enthousiasmants, le Conseil com-
munal, accompagné de produc-
teurs-transformateurs, s’est rendu au 
traditionnel marché de Wallisellen 
(ZH) avec une belle palette de pro-
duits du terroir. Notre délégation a 
fait très bonne impression et j’adresse 
mes remerciements aux personnes 
qui ont tenu le stand ! Par ailleurs, 
dans un registre récréatif, le Conseil 
communal a, sur proposition de la 
commission de gestion, loué pour 
mai 2024 le JuraBikePark afin de 

fournir à notre jeunesse une occa-
sion supplémentaire de bouger. Cette 
piste sera montée derrière l’ancienne 
école de Fregiécourt.

En ce qui concerne les affaires com-
munales, le poste de caissière-caissier 
communal(e) a été mis au concours, 
la titulaire prenant bientôt la retraite. 
Au sujet de la route traversant le vil-
lage d’Asuel, le Conseil communal 
mène une réflexion conjointement 
aux services cantonaux à propos de 
la réfection du pont, ainsi qu’à pro-

pos d’un nivelage de la route pour en 
diminuer les nuisances. Malgré les 
abords du cours d’eau, une solution 
aboutie devrait avoir été apportée à 
l’horizon 2025. 

La vie communale suit son chemin et 
reste animée, comme vous le consta-
tez. À quelques jours des fêtes, je 
vous adresse mes meilleurs vœux et 
vous souhaite d’ores et déjà une très 
belle année 2024. La vie n’en fait qu’à 
sa tête, alors restons positifs ! 
� Le maire, Romain Schaer
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Le jumelage de La Baroche avec 
la commune de Wallisellen, dans 
le canton de Zürich, peut parfois 
paraître abstrait. Il n’en était rien 
lors de la fête de la commune, 
qui s’est déroulée le 30 septembre 
dans une ambiance chaleureuse 
qui faisait écho au beau temps. En 
effet, une importante délégation 
barotchaise y a participé : conseil-
lers communaux, aides et produc-
teurs-transformateurs y ont tenu un 
stand pour représenter la commune 
et quelques-uns de ses plus beaux 
aspects. Une jolie façon de célébrer 
la fraternité entre terres ajoulotes et 
terres zurichoises.
� /cm/

C’était un pin parasol qui déployait 
sa ramure dans un pâturage sur les 
hauteurs de Pleujouse, à côté du 
Clos des Viattes, le chemin qui mène 
aux Aidjolats. Sa silhouette élégante 
frappait le regard des promeneurs. 
Pourtant, depuis des années, il dépé-

rissait, lentement mais sûrement.  
Il n’est plus. Son tronc affaibli n’a pas 
résisté aux coups de vent consécutifs 
aux deux derniers étés torrides. 
Comment un spécimen de cette 
essence a-t-il pu grandir sur ce 
côteau escarpé, alors qu’il est en 

général plus acclimaté à la région 
méditerranéenne, voire au littoral ? 
Les anciens du village le savent sans 
doute.
 � /jlm/

Jumelage : fête de Wallisellen 

Une belle délégation

Commune de Pleujouse 

Mort d’un pin

Le Conseil communal et les participants barotchais à la fête de Wallisellen ont apporté 
un peu de La Baroche en terres zurichoises. Photo cs

De gauche à droite, le pin parasol en 2011, puis en 2020 et 2023.� Photos jfc
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Vendeuse de profession, Yvonne a 
toujours été passionnée de confec-
tion du pain. La Petite boulange-
rie, ouverte en 2015, relevait donc 
d’abord du hobby. Petit à petit, le 
commerce a pris de l’essor, permet-
tant à Yvonne d’en faire son métier. 
Or, plusieurs facteurs ont rendu la 
poursuite de l’entreprise difficile : 
tout d’abord les ventes ont baissé 
progressivement depuis la période 

Covid. Or, quelques centaines de 
francs en moins par jour repré-
sentent un grand manque à gagner 
pour un petit commerce, d’autant 
plus lorsque les prix des matières 
premières et de l’électricité augmen-
tent comme ces derniers temps. La 
porte du local ainsi qu’un congéla-
teur devraient également être rem-
placés, coûts impossible à supporter 
pour la commerçante.

Yvonne doit également faire face à 
des tracas de santé. « Mais surtout, il 
y a tant de papiers à remplir que je n’ai 
plus de temps pour moi ! », ajoute-t-
elle encore. Car ce qui la lasse le plus, 
c’est bien la charge administrative 
toujours grandissante liée à la ges-
tion de son petit commerce. 
Trois clients auront passé la porte 
durant l’entretien, et tous étaient 
bien attristés d’apprendre la nou-
velle. « C’est bien dommage, parce 
que votre pain est vraiment bon ! » 
insiste une dame. Mais la décision 
d’Yvonne était sans appel. Sans avoir 
trouvé repreneur, La Petite boulan-
gerie a donc bien fermé. Yvonne va-t-
elle rester dans la région ? « Oui, c’est 
ma maison, ici », répond-elle sans 
hésiter. En passant sous ses fenêtres, 
il y a fort à parier qu’on sentira une 
bonne odeur de cuisine. Espérons 
qu’elle aura retrouvé le plaisir de 
faire du pain !� /cm/

Récemment installé dans La Ba-
roche, au Chemin du Fâtre 72h, à 
Miécourt plus précisément, Bruno 
Dall’Agnolo est podologue pédi-
cure. Dans son cabinet parfaitement 
équipé, son métier est de prendre 
soin de vos pieds : les soins de pédi-
cure et les analyses de marche pour 
la réalisation de semelles orthopé-
diques sont sa spécialité. 
Formé en Belgique et podologue de-
puis 18 ans, il a notamment exercé 

au Grand Saconnex durant 9 ans en 
lien étroit avec le monde du sport 
et l’hôpital de La Tour, ainsi que le 
Centre physio de Taverney. 
Aujourd’hui installé à Miécourt, 
il a conservé son approche biomé-
canique et emploie des moyens 
d’investigations 3D ainsi que des 
analyses vidéo permettant de 
prendre des clichés de certaines 
phases de la marche. Ceci permet 
aux médecins de déceler les mau-

vaises positions à l’origine de tendi-
nopathies et autres pathologies. 
La réalisation de semelles ajustées 
au pied de chacun se fait par prise 
d’empreinte au laser suivie d’une 
confection par fraiseuse numérique. 

Pour plus d’informations, il se tient 
à votre disposition au 079 420 88 81.

� /bda/cm/

Commerces locaux 

La Petite boulangerie a fermé 

Nouveau à Miécourt : Un cabinet de podologie et pédicure 

Pour prendre soin de vos petons

La Petite boulangerie, à l’entrée de  
Charmoille, a définitivement fermé  
boutique le 17 décembre. Yvonne Künzig, 
la boulangère, en explique les raisons.

Yvonne Künzig 
dans son local de 
transformation, 
peu de temps avant 
la fermeture de La 
Petite boulangerie. 
Photo cm

9La Baroche Le rendez-vous des villages – No 158 – décembre 2023



Aîné d’une famille de deux enfants, 
Jean-François naît en 1978 d’un 
père bûcheron et d’une mère 
ouvrière d’usine. En raison des pro-
fessions de ses parents, il est princi-
palement élevé par son grand-oncle 

et sa grande-tante. Après avoir été 
colon aux Rouges-Terres durant les 
camps d’été et d’hiver, celui qu’on 
nomme affectueusement Jean-Jean 
y a pris le rôle d’abord d’aide-cui-
sine, puis de moniteur et enfin de 
chef de camp à partir de 2009. 

Septante ans d’histoire
Pour Jean-François, la colonie est 
importante : « Les Rouges-Terres, 
c’est toute ma vie, c’est mon équi-
libre et une nécessité pour moi ». 
Fondée dans les années 1950 par une 
quarantaine de famille, l’associa-
tion offrait aux enfants de familles 

modestes du district de Porrentruy 
l’occasion d’avoir des vacances en 
été et en hiver. Depuis, la colonie 
du Bémont a connu de nombreux 
changements. « Aujourd’hui nous 
sommes bien loin de la période des 

premiers camps, où abbés et bonnes 
sœurs accompagnaient les colons ! » 
raconte Jean-François. Les moni-
teurs ne sont plus des ecclésiastiques, 
mais souvent des étudiants d’univer-
sité qui, en souvenir de leurs bons 
moments passés au Bémont, rendent 
la pareille en animant les camps.

Persévérance et motivation
Au-delà de ses activités au sein de 
la colonie, Jean-François a réalisé 
tout d’abord un apprentissage de 
gestionnaire de commerce de détail, 
puis d’aide-soignant. Alors âgé de la 
trentaine et bien qu’il adorât exercer 

ce métier, il a dû y renoncer suite à 
un accident de voiture. Ne souhai-
tant pas alors effectuer un nouveau 
CFC, il s’est tourné vers la forma-
tion d’éducateur social ES, plutôt 
difficile à intégrer. Une dysortho-
graphie (trouble de l’apprentissage 
de l’orthographe) qu’il découvre 
alors l’empêche d’abord de réussir 
l’examen de français indispensable 
à son intégration dans le cursus. 
Après avoir suivi des cours de fran-
çais, il réussit l’examen d’entrée avec 
mention. « Durant cette période 
pas toujours facile, j’ai eu la chance 
d’avoir été soutenu par les bonnes 
personnes, qui ont toujours sur me 
remotiver ».

C’est aussi sur le conseil de ses amis 
que Jean-François a déposé sa can-
didature au conseil communal. Ses 
années aux Rouges-Terres et ses 
professions lui confèrent vraisem-
blablement de bonnes cartes pour 
réaliser ses missions. Jean-François 
mentionne son expérience dans l’or-
ganisation du bar des Rouges-Terres 
lors de la braderie de Porrentruy, 
tenu à la Rue des Annonciades et 
largement connu. Comme quoi, être 
moniteur de camp enseigne d’avan-
tage que ce qu’on pourrait penser !

� /cm/ 

D’après Arnaud Juillard, 
Le Journal L’Ajoie du 31 août 2023

Aujourd’hui conseiller communal de La Baroche en charge des manifestations et du 
développement économique et social, Jean-François Noirat, de Charmoille, est aussi 
l’un des piliers des Rouges-Terres. Aperçu de son parcours.

Jean-François Noirat (à gauche) avec toute l’équipe du camp d’été 2022. Photo jfn 

Revue de presse 

Jean-François Noirat,  
l’amoureux des Rouges-Terres
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Prévue pour le printemps 2024, 
l’inauguration du musée CRAC 
(« La Caquerelle, Les Rangiers et aire 
culturelle ») nécessite de conséquents 
travaux concernant la chapelle de La 
Caquerelle et ses alentours directs. 
Marc Meier, le coordinateur du 
projet pour le Groupe d’Histoire 
du Mont-Repais (GHMR), indique 
que les rénovations du gros-œuvre 
de la chapelle de la Caquerelle ont 
démarré. Leur avancée est satisfai-
sante malgré la découverte d’infil-
trations d’eau dans la paroi ouest du 
bâtiment impliquant la pose impré-
vue de drains. 

À l’extérieur,  
des stèles-sentinelles
Une nouvelle demande de per-
mis concernant la scénographie 
extérieure a été déposée. Le projet 
consiste à ériger, aux alentours de la 
chapelle, des stèles en acier de cou-
leur rouille (acier Corten) formant 

un parcours à propos de l’histoire 
du col des Rangiers. Selon Raphaël 
Barbier, le scénographe du projet, 
certaines stèles s’illumineront au 
passage des véhicules, « comme une 
sentinelle qui surveillerait les lieux ».

Plusieurs objets  
d’importance nationale
Le musée vise à apporter un éclai-
rage à propos de l’histoire de la 
région dans son ensemble, et abor-
dera notamment le thème des nom-
breux conflits s’étant déroulés aux 
Rangiers et dans les environs. Cette 
thématique sera illustrée par diffé-
rents objets ainsi que par la scéno-
graphie générale. La bannière des 
Seigneurs d’Asuel y sera notam-
ment exposée : il s’agit d’une pièce 
d’importance car elle est l’unique 
bannière récupérée par les Confé-
dérés lors de la bataille de Sempach, 
bataille majeure dans l’histoire 
nationale. L’histoire récente sera 

bien entendu abordée et l’on pense 
aussitôt au renversement et la mise à 
feu de la sentinelle des Rangiers par 
des autonomistes jurassiens. La sen-
tinelle sera par ailleurs le centre de 
l’exposition.

Bien que la scénographie soit prête 
à la construction, il reste des doutes 
au sujet du budget, toujours fixé à 
1,35 millions de francs. L’ouverture 
du musée est agendée au printemps 
prochain, cependant que la date 
de l’inauguration officielle, prévue 
durant l’été 2024, n’est pas encore 
fixée.

Pour plus d’informations, rendez-
vous sur le site, www.musee-crac.ch.

� /cm/ 

D’après LQJ/CS,  
 LQJ du 20 octobre 2023

Au Mont-Repais, 
les aménagements avancent 

FABRICATION
DE FILTRES
À AIR

SYSTÈMES DE FILTRATION
Développement-Conseil

Hammerstrasse 27 � CH-4410 Liestal
Tel +41 61 927 42 20� Website: www.ltbag.ch
Fax +41 61 927 42 29� E-mail: ltb.info@ltbag.ch

Publicité

Tél. 078 875 09 32
Fermé lundi et mardi

Sur la Maltière 134 2947 Charmoille
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Suite à la démission en 2022 de Fran-
cine Petignat, l’initiatrice et prési-
dente de la Bande-à-Lulu durant 25 
ans, un nouveau groupe s’est formé 
autour de l’ancien comité. Réuni 
en septembre, les nouveaux parents 
membres de l’association ont jugé 
qu’il n’était plus pertinent de conti-
nuer le principe de la garderie qui fai-
sait foi jusqu’alors, soit deux parents 
assurant la garde chaque mercredi 
après-midi, à tour de rôle. En effet, 
l’arrivée de la crèche à Miécourt en 

2015 a rendu caduque cette idée qui 
a pourtant fait des heureux pendant 
une vingtaine d’années. 
Désormais, les enfants se réunissent 
de manière ponctuelle pour des 
activités et de préférence en plein 
air. Quelques parents en seront les 
organisateurs et selon les proposi-
tions, les autres seront invités à être 
présents. Une collaboration avec la 
résidence pour personnes âgées Les 
Cerisiers est également prévue sous 
forme d’ateliers ou de visites.

Pour débuter avec cette nouvelle 
formule, quatre activités ont été 
agendées. La première rencontre a 
eu lieu le 8 novembre. 37 parents et 
enfants se sont donné rendez-vous à 
l’école de Miécourt et se sont rendus 
en marchant à la cabane forestière, 
réservée pour l’occasion. Ce fut alors 
le moment de jouer et de prendre le 
goûter en appréciant les premières 
mandarines et des gâteaux faits mai-
son, et même de griller un cervelas ! 
La chance a souri aux organisatrices 
car le soleil était de la partie. Chacun 
a apprécié cet après-midi convivial 
plein de rires et de gaieté. D’autres 
dates sont prévues. 

Pour rejoindre le groupe WhatsApp 
de La Bande-à-Lulu, merci d’écrire 
un SMS au 077 411 29 11 (Fabienne). 
� /ac/

Suite aux fouilles archéologiques qui ont été réalisées 
durant les travaux pour la construction du nouveau bâti-
ment de la Fondation les Cerisiers et aux découvertes qui 

ont été faites, il a semblé pertinent au Conseil de Fon-
dation de favoriser la mise en valeur du site de Miserez, 
en particulier l’église Saint-Michel. Comme la mission 
de la Fondation ne concorde pas avec ce but, le Conseil 
a décidé de créer une Association des Amis du site his-
torique de Miserez / Charmoille chargée de mettre en 
valeur le site et les découvertes archéologiques.
C’est ainsi que l’assemblée constitutive de l’Association 
s’est tenue le jeudi 9 novembre dernier à 20 h aux Ceri-
siers. Celle-ci a commencé par une présentation du site 
de Miserez et de son historique. L’adoption des statuts a 
été suivie de la présentation des membres du comité et de 
leur élection, ce qui a permis aux personnes intéressées 
de s’inscrire comme membres de l’Association.

Toute personne intéressée par ce projet est cordialement 
invitée à prendre contact avec la Fondation les Cerisiers 
(032 462 01 11).
� /jpn/

Vie associative 

La Bande-à-Lulu
continue 

Les amis du site de Miserez 
créent une association

L’association La Bande-à-Lulu prévoit quatre activités 
cette année. Elle a vu son comité rajeunir et formuler de 
nouveaux objectifs. 

Le comité de l’association nouvellement créée. De gauche à 
droite: E.Legangneux (président), J.-P. Gindrat, abbé A. Dubos-
son, M. Berthold, J.-F. Noirat et C. Jeannerat. (D. Bregnard manque 
sur la photo). Photo jpn
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En septembre dernier, plusieurs 
producteurs de La Baroche ont pré-
senté leurs créations au Concours 
suisse des produits du terroir, qui 
se tenait à Courtemelon. Une excel-
lente idée à n’en pas douter, puisque 
six produits ont été primés ! Dans la 
catégorie « Produits à base de fruits, 
légumes, miel et divers », le sirop de 
damassons rouges de Fabienne et 
Frédéric Nagel-Heusler, de Char-
moille, a même reçu la médaille d’or. 
Des mêmes producteurs, la gelée de 
damassons rouges et les pâtes arti-
sanales aux œufs de la ferme ont 
remporté chacun une médaille de 
bronze. Même distinction dans cette 
catégorie pour les flocons d’avoine 
de la famille Schori, de La Ferme des 

Tilleuls à Miécourt. Enfin, parmi les 
lauréats de la catégorie « Boissons 
alcoolisées », le kirsch du verger de 
Dame Sabine et la damassine AOP 
de Sabine Ennesser, à Pleujouse, ont 
décroché chacun le bronze. Cette 
même damassine AOP a également 
gagné la médaille d’or au Concours 
national des eaux-de-vie Distisuisse 
2023-2025, qui s’est tenu à Bâle. 
Sabine Ennesser y a également rem-
porté le prix des vergers « Hautes-
Tiges Suisse » et le prix suisse des 
AOP-IGP. 

La Rédaction adresse à toutes et tous 
ses félicitations pour ces produits 
dont la qualité a su séduire ! 
� /cm/

Le 2 décembre dernier, c’est dans 
l’ambiance chaleureuse de Noël que 
les aînés de La Baroche se sont réu-
nis à la halle de gym de Charmoille. 
La septantaine de convives était 
accompagnée des dames du groupe 
d’organisation, de quatre conseillers 
communaux, du maire, du pas-
teur Matthieu Mérillat et de l’abbé 
Alphonse Nkadi. 
L’après-midi a été animé par le duo 
Tout Doubs, offrant à chacun l’oc-
casion de chanter et de danser dans 
une joie communicative. Le groupe 
d’organisation souhaite de joyeuses 
fêtes à tous les aînés et se réjouit de 
les retrouver l’année prochaine !

 � /cc/

Produits du terroir 

De nombreuses distinctions  
pour les producteurs barotchais

Traditionnelles agapes  
pour les aînés 

Quelques pas de danse mettent toujours 
de bonne humeur ! Photo lm

Le sirop de damasson primé. Photo fnh
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Mathilde et Robin Farine, nés le 6 février 2023, 
fille et fils d’Amandine Käser et Johan Farine, 
à Miécourt. 

Photo lm

Éloïse Cudry, née le 11 août 2022, 
fille de Maude et Sébastien Cudry, 
à Pleujouse. 

Photo lm

Nelia Marques, née le 12 décembre 2022, 
fille de Manon Lièvre et Styve Marques,
à Charmoille.

Photo lm

Mathys Cattin, né le 15 décembre 2022, 

fils de Pauline et Julien Cattin, 

à Miécourt.
Photo lm

Simon Noirat, né le 23 janvier 2023, 
fils de Magalie et Alan Noirat, 
à Miécourt. 

Photo lm

Capucine Chaignat, née le 26 avril 2023, 

fille de Bénédicte et Adrien Chaignat, 

à Pleujouse.
Photo lm

Olivia Chapuis, née le 4 mai 2023, fille 
de Candice Chapuis et Robin Balmer, 
à Miécourt. 

Photo lm

Mayline Hêche, née le 16 août 2022, 

fille d’Athina Grossenbacher et 

Guilian Hêche, à Asuel.
Photo lm

Mathéo Hêche, né le 16 août 2022, fils d’Athina Grossenbacher et Guilian Hêche, à Asuel.

Photo lm

Bienvenue  
aux bébés 
barotchais !

Bonnes fêtes à tous

Quelle joie d’accueillir  
un enfant, quel cadeau  
et quelle aventure !  
La Rédaction adresse 
ses sincères félicitations  
aux heureux parents et ses  
vœux les plus chaleureux  
aux petits anges arrivés  
dans La Baroche ces  
derniers mois.

La Rédaction  
du journal 
LaBaroche  
vous souhaite  
de belles fêtes.

Qu’elles soient 
joyeuses,  
conviviales et 
harmonieuses !

À vous qui nous donnez de quoi  
écrire et à vous qui soutenez  
le journal, nous vous adressons  
un grand MERCI et vous disons  
à l’année prochaine !

Photo bg
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Photo lm
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un enfant, quel cadeau  
et quelle aventure !  
La Rédaction adresse 
ses sincères félicitations  
aux heureux parents et ses  
vœux les plus chaleureux  
aux petits anges arrivés  
dans La Baroche ces  
derniers mois.
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Esprit vagabond ...

Un début d’automne bien  
« en-soleil-lé »

En ce mois de septembre, aux 
abords du village de Charmoille, 
de vastes champs de tournesols en 
fleur détonnent pour la saison. Ces 
parcelles dorées illuminent le pay-
sage automnal de leurs différentes 
nuances de jaune selon l’heure à 
laquelle nous les admirons. Des 
tons orangés lorsque le ciel s’em-
brase en fin de journée ou quand 
apparaît la lueur brillante et rosée 
au lever du soleil ; des fleurs jaune 
ocre au moment où ces plantes 
majestueuses regardent l’astre du 
jour à son zénith.

La Baroche Le rendez-vous des villages – 
No 158 – décembre 2023

Le tournesol fait partie de la famille des Astéracées, comme le pissenlit ou le chardon. 
Il donne l’impression d’avoir de grosses fleurs très colorées mais il s’agit en fait de  
l’inflorescence appelée capitule, comprenant un ensemble de fleurs pouvant aller 
jusqu’à 20 000. Au fur et à mesure de leur floraison, elles s’ouvrent de manière centri-
pète sur le capitule entouré de fleurs jaunes et longues ressemblant à des pétales. Mel-
lifères, leur nectar butiné par les abeilles donne des résultats variables. Photo lm

Couvert végétal à « La Closure » avec le clocher de la chapelle de Miserez en arrière-plan. Photo lm
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Des couverts végétaux  
pour la biodiversité, le sol, 
le climat et le paysage
Quand nous observons ces tapis 
jaunes à cette période de l’année, 
il s’agit de couverts végétaux mis 
en place entre deux cultures afin 
de couvrir le sol pour ne pas le 
laisser nu. Fabrice Nagel, cultiva-

teur à Charmoille, convaincu des 
nombreux avantages de cette pra-
tique agricole, en cultive depuis 
une dizaine d’années, dont cinq 
ans pour ce mélange de 11 plantes 
(tournesol, différents trèfles et 
légumineuses, vesce pourpre, 
radis chinois, fenugrec et avoine). 
En premier lieu, ces couverts pro-

tègent le sol contre l’érosion et 
ainsi améliorent sa structure. Ils le 
nourrissent aussi et l’enrichissent 
par leur décomposition, un grand 
bénéfice pour Fabrice, qui ne pos-
sède pas de lisier. La présence de ces 
plantes favorise également l’activité 
biologique du sol en offrant à la 
faune et aux pollinisateurs le gîte 
et le couvert, quoiqu’il existe tout 
de même un risque qu’elles aient 
des effets néfastes sur la culture 
suivante avec le développement de 
ravageurs et de maladies. 

Les couverts végétaux stockent 
également le CO2 atmosphérique 
dans les sols et en compensent les  
émissions. Un autre atout qui n’est 
pas à négliger pour notre cultiva-
teur est la diminution des coûts 
d’exploitation avec, par exemple, la 
suppression des labours ou la limi-
tation des traitements, les couverts 
agissant comme une protection 
naturelle du sol...

�  /lm/

Tournesols à perte de vue au sud de « Beau Site ». Photo lm

Tournesol à plusieurs têtes. Photo lm

Le tournesol, « qui tourne avec le soleil », 
a une particularité étonnante qui lui a valu 
son nom : sa tige bouge et tourne sur elle-
même tout au long de la journée. Ainsi les 
fleurs restent toujours face au soleil de fa-
çon à ce que les insectes les trouvent plus 
facilement. Photo lm
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en vente dans la nouvelle
micro-ferme à côté de 

chez vous !

Paniers de légumes

2947 Charmoille - www.fermelarochette.ch

Contactez-nous !
079.354.59.75

Wibois
Erwann Winkler
Ingénieur bois BSC HES
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Wibois Sàrl
La Fonderie 4e
2950 Courgenay

erwann.winkler@wibois.ch
+41 79 446 71 08
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CECB / GEAK
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��La Baroche Le rendez-vous des villages – No 102 – décembre 2009

FABRICATION
DE FILTRES
à AIR

Systèmes de filtration-Développement-Conseil

Hammerstrasse 27  CH-4410 Liestal

Tel +41 61 927 42 20 Website: www.ltbag.ch
Fax +41 61 927 42 29 E-mail: ltb.info@ltbag.ch

Publicité

des diverses constructions au fil des 
siècles. C’est pourquoi j’ai le senti-
ment d’un travail inachevé. Il ne le 
sera que lorsque des fouilles extensi-
ves auront été réalisées sur le site du 
château de Miécourt.» 

La fouille
«La fouille est une étape dans le pro-
cessus archéologique. En principe, 
elle n’est réalisée qu’après l’élabora-
tion d’un dossier préparatoire qui 
découle des prospections du terrain 
et de sondages. Ces derniers ont 
pour but de connaître la potentialité 
d’un site. La fouille s’attache à met-
tre en évidence des informations 

enfouies que les données écrites ne 
relatent pas.»

Une étude 
à approfondir
«Prenons par exemple les murs  
n° 6, 7, 8, 9, 10 et 11. Le dégagement 
de l’ensemble des murs que consti-
tue chacun de ces tronçons de ma-
çonnerie aiderait à définir la forme 
du bâtiment qu’ils doivent consti-
tuer. Puis, en enlevant les sédiments 
à l’extérieur et à l’intérieur de ce bâ-
timent, il serait possible de mettre 
au jour d’anciens sols (carrelage, pa-
vement, terre battue, etc.), des objets 
(pots, vaisselle, outillage) ou divers 

éléments architecturaux, etc. et de 
réaliser des stratigraphies3. 
Tous ces éléments découverts et la 
lecture des divers niveaux observés 
aident à établir la fonctionnalité 
(écurie, cuisine, chapelle, atelier de 
forgeron, etc.), le décor de ce bâti-
ment et / ou des pièces. En appli-
quant cette méthode de fouille à 
toute la zone où l’on a repéré des 
murs, il serait alors possible de si-
tuer avec précision la toute première 
construction, de définir si les murs 
1 et 2 lui sont liés et d’apporter 
la preuve que, peut-être, le mur 3 
constituait le mur d’enceinte de cet 
ensemble.
Une étude archéologique approfon-
die apporterait sans aucun doute 
de nouvelles informations sur la 
vie quotidienne et économique qui 
pourrait compléter les données his-
toriques.»   /ls/

(A suivre, dans le numéro de juin 
2010)
1 Tachéomètre: instrument utilisé sur le terrain 

pour calculer les coordonnées fédérales des points  

d’une surface, d’un bâtiment, afin de réaliser un 

plan. 

2 Niveaux organiques: accumulation de matériaux 

d’origine organique, principalement végétale,  

provenant de la flore naturelle ou apportée par 

l’homme.

3 La stratigraphie permet d’établir une relation 

chronologique entre les couches ou niveaux, de lier 

les ensembles dans le temps et de lier les objets au 

sein des ensembles.

Extrémité de la tranchée N-S qui va jusqu’aux douves. Photo : Lucette Stalder, Section 
d’archéologie de la RCJU.

BUREAU TECHNIQUE
et de DESSIN
VIFIAN Roland  2954 ASUEL

Sous le Château 35, CH-2954 Asuel
Tél. 032 462 27 61, Fax 032 462 22 65
e-mail: roland.vifian@bluewin.ch
Portable 078 633 99 37

Réalise tous projets: dessins, devis,
suivis, décomptes de constructions
neuves ou rénovation pour le bâtiment
et le génie civil.

À vendre miel de La Baroche
Rucher situé au Montillat

Contacter M. Abel Rich, 079 390 80 14

RESTAURANT DE LA DOUANE
Jennifer Laubscher

Route de Courtavon 107B - 2946 Miécourt
032 462 24 93
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L’association ELA
C’est ainsi qu’au début du mois de septembre tous les 
élèves ont reçu la visite de Pascal Priamo, qui leur a 
expliqué ce que sont les leucodystrophies et comment 
vivent les personnes qui en sont touchées. Ensuite, les 
enfants ont recherché des personnes de leur entourage 
souhaitant les parrainer pour leur marche. 

L’activité proprement dite a eu lieu le vendredi 22 
septembre 2023. Le ciel était avec nous ce jour-là. En 
effet, une fenêtre de temps sec et tempéré s’est ouverte 
l’après-midi de la marche, entre des pluies diluviennes 
le matin et un orage de grêle le soir. La première partie 
du chemin, de l’ancienne école de Fregiécourt jusqu’à 
Miécourt, s’est faite par groupes d’âges : les plus jeunes 
ont eu un petit parcours alors que leurs aînés en accom-
plissaient un plus long. Après un goûter revigorant, les 
élèves ont eu le choix de rejoindre Charmoille entre un 
parcours sportif et un autre plus tranquille. Relevons 
ici la participation exemplaire des élèves de 4-5 ans qui 
ont fait preuve de courage, avec leurs petites jambes, 
pour marcher autant que leurs camarades de 12 ans ! 

Sur le podium !
Comme on le constate sur la photo, la somme récoltée 
s’élève à 5 888 francs. Cela représente une participa-
tion d’un peu plus de 70 francs par enfant, somme qui 
nous fait monter sur le podium des classes suisses ayant 
récolté le plus d’argent par élève. C’est une fierté et une 
belle leçon de solidarité ! Merci aux enfants et à la géné-
rosité des Barotchais !� /cj/

En quelques mots
Fondée en 2000, ELA Suisse est une association nationale diri-

gée par des parents d’enfants malades. Elle regroupe des familles 

motivées et informées qui unissent leurs efforts contre les leuco-

dystrophies (maladies génétiques rares qui détruisent la myéline 

du système nerveux central), tout en accompagnant au mieux les 

familles dans leur quotidien. C’est la même année que Zinédine 

Zidane devient officiellement parrain d’ELA et lance la campagne 

« Tous en baskets pour battre la maladie ». Le cercle scolaire a déjà 

participé à une première récolte de fonds lors d’une marche en 

automne 2013.

Belle leçon d’humanité  
et de courage
Cette année, les enseignantes du cercle scolaire ont décidé de coupler la marche 
d’automne biennale avec une action de solidarité en faveur de l’association ELA.

Au terme de la marche, parents et enfants se sont retrouvés sur le terrain de foot de l’école de Charmoille pour fêter la journée. Photo cj

On a vu de l’entraide aussi durant le trajet à pied. Photo cj
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« C’est la classe », une émission 
qui porte bien son nom !

L’envers du décor :  
tous les élèves ont  
eu la possibilité de 
passer dans la régie 
pour découvrir le 
métier de technicien. 
À l’image, Émile 
Chaignat, Jonas 
Mercier, Sébastien 
Mettraux et Mike 
Sprunger assistent 
l’ingénieur du son. 
Ils ont trouvé rigolo 
de bouger la caméra 
et d’avertir les 
journalistes lorsqu’il 
restait « Trente 
secondes ! » avant la 
reprise à l’antenne. 
Photo cj

Les élèves qui souhaitaient s’exprimer se sont succédés au micro, autour de 
la table du Studio 15 de la RTS. C’était très impressionnant d’être dans ce 
grand studio ! Ici, Tania Chytill et Florence Farion donnent la réplique à Maëlle 
Froidevaux, l’animatrice principale de l’émission. On voit aussi Laura Kohler, 
Mélie Fleury et Sarah Bacon, qui y ont ajouté leur grain de sel. Photo cj
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1. Vivre une séance de rédaction
Dès le jour de la rentrée, le thème de l’émission de 

radio a coloré la vie scolaire des élèves de 8P. Tout d’abord, 
il fallait lister tous les sujets que les élèves auraient envie 
d’aborder. Le 4 septembre suivant, nous avons accueilli 
en classe les deux journalistes de la RTS responsables de 
l’émission, Tania Chytill et Florence Farion. En tant que 
productrices, elles ont conduit une séance de rédaction 
en expliquant comment construire et découper l’émis-
sion. S’est ensuivi une discussion nourrie autour de la 
sélection du thème général, à choisir parmi la longue 
liste des sujets intéressant les élèves. Difficile pour cer-
tains de comprendre que leur préférence ne permettrait 
pas de combler une heure d’émission ! Après écrémage, 
trois thèmes restés en lice ont permis un vote à main 
levée. « La nourriture » l’a remporté, choix validé par 
Tania et Florence car il peut être abordé sous différents 
angles ayant tous un lien avec notre région, permettant 
ainsi de composer les différentes parties de l’émission, 
appelées « maisons ». Chaque élève s’est ensuite inscrit 
dans la maison qui l’intéressait le plus, puis les groupes 
ont commencé à faire des recherches dans leur domaine.

2. Devenir des journalistes en herbe
Deux visio-conférences avec Tania ont permis 

aux élèves de se familiariser avec la notion d’interview.  
Le passage par l’écrit est nécessaire pour préparer les 
questions. Toutefois, il est important d’une part de les 
rédiger en langage parlé et, d’autre part, d’apprendre à 
écouter la personne qui parle afin de pouvoir rebondir 
sur ce qui est dit, sans réciter tout simplement les ques-
tions l’une après l’autre. Cela permet également d’éviter 
de poser une question à laquelle la personne vient de 
répondre. Afin de conduire l’interview, il faut aussi être à 
l’aise avec les aspects techniques. Les élèves se sont donc 
exercés à manipuler les enregistreurs avant de se lancer 
face à de vraies personnes. Lors de rencontres en classe 
et durant les vacances d’automne, ils ont ainsi enregis-
tré leurs parents et leurs grands-parents témoignant à  
propos du sujet... Un exercice très riche !

3. S’entraîner au passage à l’antenne
Autre étape importante : s’essayer à la tâche de 

présentateur de l’émission ! Tout le monde s’est exercé à 
passer derrière le micro et à lancer un sujet en s’appuyant 
sur la base de quelques notes. Seuls sept élèves ont eu 
envie de passer l’audition, parmi lesquels les productrices 
ont déniché la perle rare. Celle capable d’articuler, parler 
de manière naturelle et avec rythme, de donner envie 
aux auditeurs de continuer à écouter l’émission tout en 
gérant le stress inhérent à l’exercice : Maëlle Froidevaux ! 
D’autres apprentis journalistes se sont aussi exprimés 
durant l’émission, par exemple pour présenter la maison 
dont ils se sont occupés. 
C’est pour parfaire la prise de parole de tous les élèves 
qu’un autre atelier a été mis sur pied : la rédaction de 
« billets », ainsi que l’étude des textes argumentatifs per-
mettant d’exprimer son opinion en s’appuyant sur des 
arguments et exemples. Après avoir choisi les musiques 
qui ajouteraient une touche artistique, nous étions prêts 
à passer à la phase finale du projet.

4. Découvrir le studio d’enregistrement
Trois mois de préparation ont été investis par les 

élèves pour accumuler l’expérience et la matière de base 
de leur émission de radio. C’est donc avec confiance et 
avec une certaine impatience que toute l’équipe s’est ren-
due à Lausanne en ce matin pluvieux du 1er décembre. 
Arrivés aux locaux de la RTS après une visite de la cathé-
drale, nous avons pique-niqué avec la classe genevoise 
de Confignon qui avait enregistré son émission le matin. 
Ensuite, les Barotchais sont entrés en piste ! Trois heures 
ont été nécessaires à l’enregistrement de l’émission tout 
en répondant aux exigences des productrices et des 
ingénieurs du son. Ce n’est pas évident de s’exprimer 
au micro dans un grand studio... Après des débuts un 
peu difficiles dus à la timidité des élèves, chacun a fina-
lement trouvé sa place derrière le micro, en soutien dans 
le public ou aux manettes de la technique. Pour terminer 
la journée, nous avons visité les locaux de la radio. Jolie 
surprise à notre retour : la neige avait étendu son tapis 
blanc, déclenchant une explosion de joie sous forme 
d’une bataille de boules de neige. 
� /cj

Dix classes pour dix émissions. Ils ont 
entre 9 et 16 ans et expriment ce qui les 
anime, les questionne, les bouleverse. Une 
heure, un thème, ils racontent comment 
ils voient notre monde. C’est le principe 
de la série d’émissions radiophoniques 
« C’est la classe » à laquelle la classe de 
8e année de La Baroche a eu la chance de 
participer. 

L’émission sera diffusée sur La Première,  
le 3 janvier de 16 h à 17 h et sera ensuite  
disponible en ligne, sur le site de la RTS.
(www.rts.ch/audio-podcast/)
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Résidence Les Cerisiers

Les pompiers aux Cerisiers

Les travaux du home Les Cerisiers 
avancent bon train à l’extérieur 
comme à l’intérieur. Si la météo le 
permet, les façades devraient encore 
être terminées cette année. En ce qui 
concerne l’intérieur du bâtiment, les 
chapes ont été coulées et le système 
de chauffage à distance a été mis en 
service. Les travaux d’aménagement 
se poursuivent avec la construction 
de parois intérieures, la pose des sani-
taires et l’installation de l’électricité.
Parallèlement au chantier, plusieurs 
soirées de formation ont été orga-

nisées par le SIS Baroche et le per-
sonnel du home afin d’élaborer une 
stratégie d’intervention en cas de 
sinistre dans le bâtiment. 
En effet, les contraintes spécifiques 
aux lieux et à la mobilité réduite 
des résidents nécessitent méthode 
et collaboration de la part des diffé-
rents acteurs. En l’état, il serait par 
exemple très chronophage et presque 
irréalisable d’évacuer le bâtiment. 
Pour remédier à cette probléma-
tique, le bâtiment a été divisé en plu-
sieurs modules séparés par des cloi-

sons coupe-feu. L’utilisation correcte 
de ces modules permet de mettre les 
résidents rapidement en sécurité en 
cas de besoin. Ces soirées ont égale-
ment été l’occasion pour le person-
nel du home de manier divers petits 
moyens d’extinction et de visiter le 
nouveau bâtiment. Ces formations, 
riches d’enseignement, ont permis 
de répondre à de nombreuses ques-
tions pratiques. À l’avenir, de nou-
velles sessions seront mise sur pied 
régulièrement.
� /fg/

Façades isolées, en attente de la couche de finition. Photo fg Les aménagements intérieurs prennent forme. Photo fg

2954 ASUEL
FAMILLE PETIGNAT
LA CAQUERELLE 8

TEL. 032 426 66 56 - www.lacaquerelle.ch

GCB SA� Génie civil
Génie Civil Baroche� Terrassement
� Canalisation

Michel Clerc
Les Gasses 27
2946 Miécourt
Tél. 032 462 31 31
Fax 032 462 31 65
Natel 079 414 00 42
gcb.miecourt@bluewin.ch Service à domicile pour les vélos électriques.

MASSAGES
personnalisés, détente,
sportifs et thérapeutiques
Pose de ventouses

Maître Reiki
Béatrice Pape-Riedo
Masseuse diplômée

Rue du Château 10
2952 Cornol
Tél. 032 462 29 31
Natel 079 488 52 31
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Activités à la résidence Les Cerisiers

Un jumelage dynamique

Depuis maintenant presque 15 ans, la Fondation Les 
Cerisiers est en relation avec un EMS du Canton de 
Fribourg : Le Manoir, à Givisiez. L’amitié de longue date 
entre les institutions a été officialisée par un jumelage 
dont nous devions fêter les 10 ans, festivités annulées 
pour cause de Covid. 
Heureusement, un bon rattrapage a eu lieu ce printemps 
avec la visite aux Cerisiers d’une délégation de résidents et 
membres du personnel du Manoir. Après une partie offi-
cielle ponctuée d’un concert de cor des Alpes joué par un 
membre de son Conseil de Fondation et suivie d’un bon 
repas concocté par la cuisine des Cerisiers, toute l’équipe 
avait participé à une visite guidée aux Vergers d’Ajoie.

Cet automne fut une nouvelle occasion de retrouvailles 
au restaurant Florida, à Studen. Une dizaine de per-
sonnes et résidents de chaque institution, directeurs en 
tête, s’y sont retrouvés pour un repas.
Dès notre arrivée, nous fûmes accueillis avec des 
colliers de fleurs et chapeaux d’été pour une ambiance 
très « plage ». Nous avions emmené avec nous Sylvia 
Moritz qui, avec son accordéon, a créé une atmosphère 
entraînante, incitant rapidement l’un ou l’autre à danser. 
Afin de mieux lier connaissance, nous avions alterné les 
placements à table et la magie a opéré ! 
Il faut dire que les résidents des Cerisiers n’étaient pas en 
reste pour mettre de l’ambiance ; entre Joseph qui pousse 
la chansonnette dès que possible, Pierre qui a plus d’une 
bonne blague dans son sac et Zabeth qui a volontiers 
dansé avec un résident du Manoir, l’énergie positive 
circulait à flots. 

Tout le monde avait le sourire, surtout lorsque l’un 
des résidents du Manoir a joué de l’orgue de Barbarie, 
instrument que nous avons toujours plaisir à entendre 
lors de nos rencontres. Le moment du départ vers nos 
Cantons respectifs fut l’occasion d’une dernière photo 
souvenir, avec bien sûr la promesse de se réunir bientôt 
pour de nouvelles aventures !
� /am/

Zabeth avec un résident et une animatrice du Manoir. Photo am

La photo souvenir 
avant le départ  
était une belle  
façon de clôturer  
la journée. Photo am
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Fêtes de fin d’année

Un calendrier 
de l’Avent convivial

Ce mercredi 6 décembre, il faisait 
nuit depuis longtemps et le froid 
était bien là lorsque les flambeaux 
ont été allumés. Comme de cou-
tume, c’est de l’ancienne poste de 
Pleujouse qu’est parti le traditionnel 
cortège illuminé de Saint-Nicolas. 
Arrivés vers le château, tous les par-
ticipants se sont réchauffés grâce au 
vin chaud, au thé et à l’atmosphère 
fraternelle. Les petits, pour la plu-

part impressionnés comme il se 
doit, sont passés vers Saint-Nicolas 
et le Père Fouettard, obtenant un 
sachet de friandises en récompense 
de leur courage. 
La manifestation était organisée par 
le SIS La Baroche et par de nom-
breuses petites mains sans lesquelles 
ces moments de joie ne seraient pas 
possibles. Un grand merci à celles et 
ceux qui y ont contribué !
� /cm/

La Saint-Nicolas  
a réuni grands et petits

Jour après jour, le mois de décembre 
s’égrène jusqu’à Noël. Pour chemi-
ner ensemble dans la période de 
l’Avent, la Groupe de développe-
ment de Miécourt a organisé son 
traditionnel calendrier auquel tous 
les habitants de La Baroche pou-
vaient prendre part. Les foyers par-
ticipants ont ainsi décoré fenêtres, 

allées et jardins pour célébrer la joie 
de se retrouver, offrant parfois des 
ravitaillements. 
Au plaisir de partager un vin 
chaud revigorant tout en bavar-
der ensemble s’est ajouté celui de 
contempler les créations de chacun. 
Une joie autant pour les yeux que 
pour le cœur !
� /cm/

Ouf, il restait de la soupe 
pour les deniers arrivés chez 
la famille Shori ! Photo eu

Comme de coutume,  
le cortège est parti de 
l’ancienne poste. Photo am
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La Cabane des Dix 
Comme souvent à l’automne, le GSA profite des der-
nières belles et longues journées pour s’offrir une petite 
sortie récréative. Celle de cette année avait pour cadre 
la Cabane des Dix, au-dessus d’Arolla. L’étape du pre-
mier jour a débuté au barrage de la Dixence par une 
marche de 10 km le long du lac, suivie d’une longue 
ascension jusqu’au pied du Mont blanc de Cheilon, où 
se niche la cabane.  

Une nuit en dortoir à 2 900 m d’altitude est à n’en pas 
douter une expérience très enrichissante. On s’y brosse 
les dents et on s’y douche avec l’eau du glacier. L’élec-
tricité y est limitée, et les dortoirs accueillent 10 per-
sonnes. Le confort et l’intimité y sont donc restreints, 
mais c’est bien la simplicité et la convivialité de l’en-
droit qui rendent le séjour magique.

Un col mythique
Le lendemain, le groupe a passé le mythique col de 
Ried-Matten, un cadre si impressionnant que le pay-
sage s’y grave dans les mémoires. La longue descente qui  
s’ensuit n’est pas forcément plus facile que la montée, 
mais le panorama est magnifique. Après l’excursion à 
la cabane d’Orny en 2022, celle de 2023 du GSA aura  
également été bien belle.
� /fg/

Les randonneurs devant la cabane. Photo fg

Passage du col de Ried-Matten. Photo fg

Activités sportives

Sortie du GSA au grand air

Pause au-dessus du lac pour 
les randonneurs. Photo fg
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La météo maussade du 11 novembre 
incitait davantage à rester sous la couette 
plutôt qu’à courir la campagne. Cependant, 
à la grande surprise du Groupe Sportif, 
de nombreux participants ont répondu 
présents pour la 54e édition de la course 
d’orientation ! 

En effet, la superbe participation de l’an passé (230 cou-
reurs) a bien failli être battue puisque 219 sportifs ont 
pris le départ des différents parcours proposés. Il y a fort 
à parier que, si la fraîche mais clémente météo du matin 
s’était maintenue l’après-midi, le record de 2022 serait 
tombé.

L’édition 2023 proposait la nouveauté de deux parcours 
Élite : un long et un « court ». Ces options ont séduit les 
coureurs de l’extérieur puisque le grand parcours a été 
remporté en 1 h 27 par Michael Bieri, de Breitenbach, 
alors que le petit parcours l’a été en 57 mn par Chris-
tian Meier, de Bärschwil. On l’aura compris, la région de 
Laufon-Bâle était présente en force en comptant 12 cou-
reurs « élites » et quelques participants dans les autres 
catégories. Nos voisins neuchâtelois avaient également 
fait le déplacement, forts d’une dizaine de participants 
au total. 

Une fois encore, preuve est faite que les nouvelles cartes 
proposées par la GSA plaisent aux spécialistes. Les 
locaux eux aussi ont su tirer leur épingle du jeu, notam-
ment grâce au 6e rang remporté par Benjamin Cha-
boudez sur le parcours long. Dans ce même parcours, 
Yves Maître a tenu le 16e rang, Julien Meusy et Fabien 
Gindrat le 19e, suivis d’Esteban et Joan Studer, le 20e. 

Course d’orientation de la Saint-Martin

Gros succès malgré la pluie

La famille Wieland s’éclate ! Photo fg

Louis Périat et Célio Gindrat, épaulés par Frédéric Gindrat. Photo fg

Découverte d’un poste. Photo fg

Les parents profitent de la course pour expliquer la lecture de  
la carte aux enfants. Photo fg
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Sur le petit parcours, Didier et Laure Adatte ont décro-
ché le 12e rang, suivis de Sylvie Gindrat et Laetitia 
Fleury, puis de David Fleury.

Laure et Lucien Adatte ont quant à eux obtenu une 
superbe victoire dans la catégorie Populaire. Cette caté-
gorie a par ailleurs attiré les Barotchais, vingt d’entre 
eux en ayant pris le départ. On citera parmi eux Félicie 
Schori, Clémence, Pacôme et Lorin Bosserdet, Erwan 
Adatte, Olga et Roman Vifian, et Valentine Adatte. 

Dans la catégorie Écoliers, les coureurs ont pour la plu-
part réalisé le parcours sans assistance des parents. 
Bravo à Quentin Gindrat et à Noam Fleury qui, sans 
aide, prennent le 4e rang. Bravo également à Fanny 
Adatte et à Emma Lorentz, Roxane Erard, Louis et 
Manon Schori, Célio Gindrat, Jules Périat, Mike Sprun-

ger, Dan Nagel et Louis Périat, qui ont tous terminé  
le parcours en persévérant pour trouver tous les postes. 
Le parcours Famille a vu Timéo Gindrat accompagné de 
son parrain Guillaume prendre le premier rang. Bravo 
également à Ella et Zoé Cachot, ainsi qu’à Romain Ber-
thold, qui se sont essayé à la course pour la première 
fois. Les sourires sur les visages des organisateurs et 
des participants dans les locaux de l’école d’Asuel tra-
duisaient bien le plaisir que chacun a pris lors de cette 
manifestation qui se veut avant tout conviviale. 

Rendez-vous est donné pour la 55e édition qui, on l’es-
père, devrait s’accompagner de nouveautés et d’une 
modernisation du chronométrage. Résultats dispo-
nibles : www.granitman.ch. 

� /fg/

Les Marcheurs La Baroche en sortie

Jolie vue et ciel radieux
Le samedi 9 septembre 2023, les 
marcheurs « La Baroche » se donnent 
rendez-vous à Miécourt à 8 h 30 au 
départ pour « la Sibérie de la Suisse ». 
Ils débutent leur marche au col du 
Prévoux, à l’entrée est de la vallée de 
la Brévine. Sous un ciel radieux, la 
troupe prend de la hauteur par un sen-
tier dans la rocaille, jusqu’à rejoindre 
« Les chemins de la contrebande » 
franco-suisses pour suivre une par-
tie de l’itinéraire « L’Horlogeur », ce 

dernier menant les randonneurs de 
La Chaux-de-Fonds à Morteau. Au 
point culminant de la randonnée, à 
l’arrivée du téléski du Meix Musy, 
on jouit d’une magnifique vue sur 
le Val de Morteau, Villers-le-Lac 
et Les Brenets. De là-haut, les mar-
cheurs descendent dans le vallon des 
Roussottes par le sentier des bornes 
avant de franchir une petite colline 
boisée qui rejoint le charmant petit 
village du Cerneux-Péquignot. Le 

dîner tiré du sac 
est pris à l’ombre 
d’une jolie petite 
cabane en ron-
dins avec vue 
sur la vallée de 
la Brévine et sur 
la crête du Jura 
n e u c h â t e l o i s . 
C’est à travers 
les pâturages, 
par un itinéraire 
tranquille sur 
un sinueux che-

min forestier que s’enchaînent Le 
Maix-Rochat, Le Maix-Baillod, et Le 
Maix-Lidor. Les Maix, fermes avec 
leurs dépendances, leurs terres, leur 
verger et leur potager se trouvent 
le plus souvent dans les régions 
montagneuses. 

Après une descente pentue par un 
chemin caillouteux, le village de La 
Brévine se dévoile avec, en toile de 
fond, le Lac des Taillières. La fée verte 
est de rigueur à l’apéritif, et grâce 
à un souper et une nuitée à l’Hôtel 
de Ville, les marcheurs retrouvent 
la forme. Ils rallient en voiture la 
Grande Joux et marchent une heure 
pour arriver par la crête au restau-
rant du Petit-Sommartel, où un apé-
ritif les requinque. Une petite demi-
heure de marche les mène enfin au 
restaurant du Grand-Sommartel 
pour un repas en terrasse. Le retour 
dans la Baroche a lieu en milieu 
d’après-midi.
� /jfc/Lors de la sortie, le paysage était souvent à couper le souffle. 

Photo jfc
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Horizontalement

A.	 Aveuglément.

B.	 Voiture tout terrain, cheveux au vent / Geste de galanterie / Comité international olympique.

C.	 Pilote français de F1 / Béryllium / Dindon de la farce.

D.	 Deux voyelles / Emplettes / Polonium / Creuser.

E.	 Qui résulte de l’absorption d’hallucinogènes / Deux consonnes.

F.	 Personnalité de chacun / Service de l’enseignement obligatoire, abrév. / Infrarouge / Revoilà.

G.	 Copie conforme / Archipel / Chemine / Dément.

H.	 Soupe épaisse hollandaise / Dérivé, de droite à gauche / Brome / Surnom de Lucien, pêle-mêle.

I.	 Dodo, renversé / Orienta / Bandit / Femelle, antonyme / Palmipèdes, à l’envers.  

J.	 Miniaturiser / Laiteuses / Union cycliste Neuchâtel, sigle.

K.	 Nickel / Infortunes / Deux consonnes / Conjonction.

L.	 Ancien territoire de la Guyane / Orient / Polychlorobiphényle, abrév. / Do. / Transpira.

M.	 Lascivité / Laboratoire de recherche en informatique, abrév. / Deux voyelles / Préposition.

N.	 Oxygène dissous, abrév. / Qui noircit. 

O.	 Marque le début du printemps.

Mots croisés n°84 | Spécial 2023

Verticalement

1.	 Renoir l’était.

2.	 Nouvelle énergie renouvelable / Voyelles jumelles / Femelle du daim. 

3.	 Bébé hérisson / Qui va à l’encontre de la règle.

4.	 Point d’eau dans le désert / Habitants de l’Inde. 

5.	 Nouvelle revue théologique, abrév. / Prénom grec / Petite seiche, en vrac.

6.	 Signifie « deux fois » / Service gagnant / Bramer / Plus un enfant.

7.	 Arrive à échéance / Tangible.

8.	 Tuberculose, abrév. / Hélium / Manufacture.

9.	 Intelligence artificielle / Des au revoir / Quatre romain / Vélo tout terrain, abrév. 

10.	 Enduite d’une substance grasse / Crasseuse / Fin, en anglais.

11.	 Notre Seigneur, abrév. / Caleçons / Association suisse des psycho-thérapeutes, abrév. / Deux voyelles. 

12.	 Galette vietnamienne / Iridium / Indice de masse corporelle, abrév. / Vidéo d’une chanson.

13.	 État-major / Papier de toilette / Astate / Interjection qui exprime une sensation de froid.

14.	 Arables / En ce lieu.

15.	 Dépôt, en fond de bouteille / Voyelles doubles / Élu, à nouveau / À la mode.

16.	 Dans / Aperçu / Examen.

17.	 C’est un drôle de... / Va avec coutumes / Audacieux.

18.	 Tricheurs / Avant midi, anglicisme. 

19.	 Ville du sud de la France / Petit cri étranglé, onomatopée / Boyau, de bas en haut.

20.	 Tournoyant.
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Solution du mots croisés n°83Concours

T R A N S P A R E N T S

O R G U E S E L Y O

R E T A F F E A U

R M N T U L I P E T

E C R E M E S U A E

N I E L E U U R R

T A R I E V A P E U R

I S S T R E S S S A

E I L A T I O I E I

L A R U M S L E N

L O L O E A O C R E

E T A N G S O N D E S

À renvoyer jusqu’au 31 janvier 2024

Journal La Baroche 

Carole Gelin, Le Pécal 3, 

2953 Pleujouse

Prénom et nom : ...............................................

Adresse : ............................................................

Les lettres figurant dans les cases numérotées  
vous permettront de trouver une saison. 

1er prix : Un bon repas (60 fr.) 
au Restaurant de la Douane à Miécourt

2e prix : Un panier garni d’une valeur de (50 fr.)

3e prix : Un abonnement d’une année à LaBaroche 
(À offrir à une personne non abonnée) 

Envoyez la solution au moyen du bulletin-réponse à l’adresse 
indiquée, dans le délai imparti. Les gagnants seront désignés 
par tirage au sort parmi les bonnes réponses. 

La solution et le nom des gagnants paraîtront dans notre 
prochain numéro. 

1 2 3 4 5 6 7

✄
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Il serait léger de dire qu’Édith manquera au journal LaBaroche. Lors des réunions, 
son indéfectible bonne humeur, son expertise, ses idées et bien sûr, ses talents de 
cuisinière étaient agréables à tous. Apportant son soutien depuis si longtemps et 
continuant à œuvrer pour le journal malgré la maladie, c’était un peu comme si elle 
n’allait jamais partir... Édith, La Rédaction envoie jusqu’à toi un dernier merci et te dit 
bon voyage. Merci pour tout, tout simplement.

Édith Winkler, fille de Charles et 
Rosa Witschi, vient au monde à Por-
rentruy le 10 janvier 1957. Emportée 
par la maladie, elle a rendu son der-
nier souffle le 21 septembre dernier.

Édith grandit à Miécourt, deuxième 
d’une fratrie de quatre enfants : 
Fredy, Jean-Charles et Marguerite, 
qui deviendra sa collègue à la Poste. 
Après sa scolarité, elle s’en va faire 
son apprentissage à la Poste, au Lan-
deron notamment et à Bâle.

En 1980, elle épouse Fritz Win-
kler, un chauffeur poids-lourds qui 
deviendra garde-frontière. Il l’em-
mènera vivre jusqu’à Biaufond. De 
leur union naissent trois enfants : 
Gladys, Marjory et Erwann. Elle 
réduit son pensum à la Poste le 
temps de les élever tout en leur fai-

sant profiter de ses talents de cui-
sinière. Entretemps, la famille s’est 
établie à Charmoille, où elle restera 
jusqu’en 1992, avant d’entrer dans la 
maison familiale bâtie à Miécourt.

Grand-maman dès 2012, elle voit 
sa famille s’agrandir et devient la 
gardienne de Simon, Maude, Eliot, 
Esmée, Timothé et Yaël, avec les-
quels elle partira en vacances.

En marge de sa profession, elle est 
active dans de nombreuses socié-
tés. Elle est membre fondatrice de 
la Femina de Miécourt, ce qui lui 
offrira l’occasion de voyages avec 
ses copines dans de nombreuses 
villes d’Europe. Le Groupe de déve-
loppement du village, les jour-
naux Miécourt Douce Campagne 
et LaBaroche lui sont redevables :  

elle y mène de front l’acheminement 
des éditions et la tenue des comptes. 
En Ajoie, elle est caissière et membre 
d’honneur de la Fanfare du Grütli. 
Dans un horizon plus vaste, elle a été 
comptable pour Terre Nouvelle. Son 
goût de l’administratif et de la ges-
tion lui permet de gérer jusqu’à six 
curatelles. Edith n’est pas connue 
pour sa demi-mesure. Elle aide tou-
jours son entourage là où elle se sait 
compétente et efficace. Édith est une 
femme de caractère. Jusqu’à la fin 
elle aura surpris sa famille en dis-
pensant des ordres, des conseils, des 
indications. D’où ce titre de « des-
pote éclairée » décerné affectueuse-
ment par ses enfants sur le ton de 
l’humour. 

Ses loisirs d’intérieur ? La lecture et 
la couture. Et par beau temps, elle 
jardine et s’occupe de tout une ména-
gerie : moutons, chèvres, poules, 
abeilles, chat...

La fin de 2021 voit les premiers 
assauts de la maladie. Édith se bat, 
dans le désir d’aider ses enfants, de 
voir grandir ses petits-enfants. Elle 
résiste. Pressentant la fin, elle assiste 
à toutes les fêtes de famille de son 
dernier été de vie. À partir d’août, 
son état nécessite du soutien. Puis la 
douleur devient insoutenable et elle 
quitte la maison pour l’hôpital de 
Porrentruy où elle décédera, rejoi-
gnant son mari Fritz et celles et ceux 
qu’elle a aimés.
� /jlm/

Du fond du cœur, un grand merci !

Hommage à Édith Winkler

Edith Winkler dans son jardin en 2016, à sa retraite. Photo jlm
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DIPLÔME

La Rédaction félicite Mélusine Jallon, 
de Fregiécourt, pour l’obtention de son 
diplôme de tatoueuse.

Si vous avez achevé une formation et 
que vous n’êtes pas mentionné ici, 
veuillez nous le communiquer pour 
le prochain numéro du journal, à : 
 journal.baroche@gmail.com.
� /cm/

ANNIVERSAIRES

Personne n’est jeune après 40 
ans, mais on peut être irrésistible 
à tout âge !

Coco Chanel

La Rédaction souhaite un joyeux an-
niversaire et de belles années encore à 
Élisabeth Gainon, de Fregiécourt, qui 
a fêté ses 80 ans le 23 juillet 2023 et que 
nous avons omis de citer dans le pré-
cédent numéro. Avec nos félicitations !

� /gv/ 

NAISSANCES

C’est beau, c’est transparent, un 
enfant ! C’est par lui que nous 
viennent les plus grandes leçons 
de vie.

Eve Belisle

La petite Leya a pointé le bout de son 
nez le 27 octobre 2023 pour le plus 
grand bonheur de ses parents Célia 
Turberg et Swen Gassmann, de Char-
moille. La Rédaction félicite les heu-
reux parents. 
� /gv/
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aux personnes de tous les genres.

CARNET DE DEUIL

Charmoille 
Monsieur Luis Schwager est décédé  
le 28 octobre 2023 à l’âge de 70 ans.

Miécourt
Jean-Claude Bernard Studer naquit 
le 23 juillet 1947 à Mont-Lucelle dans 
la famille de Joseph et Henriette Stu-
der. Il était le 7e d’une fratrie de 11 
enfants. Il commença ses écoles à 
Charmoille, puis fut placé à Fribourg 
dans une institution spécialisée pour 
personnes sourdes. Jean-Claude obtint 
un diplôme de bûcheron puis travail-
la comme menuisier dans l’entreprise 
Denis Froté à Miécourt.

En 1975, le 19 juillet, il épousa Maria 
Emilia de Sousa Beça Gil, une amie de 
l’une de ses sœurs. En 1980, le couple 
fit construire une maison à Miécourt 
avec jardin et arbres fruitiers. Sympa-
thique et jovial, Jean-Claude se sen-
tait bien dans la nature et occupait ses 
moments libres à façonner son bois 
de chauffage. Aimant les animaux, il 
éleva des moutons, des lapins et des 
poules dont il avait plaisir à aller livrer 
les œufs. Il était aussi très connu et 
demandé pour son activité de taupier, 
qu’il exerça presque jusqu’à la fin de sa 
vie. On se souvient de l’avoir vu sillon-
ner la région au volant de sa petite Jeep 
verte 45 km/h.

Le 6 septembre, terrassé par un in-
farctus, il ne s’en remit pas et passa 
45 jours aux soins intensifs de l’Hôpi-
tal Universitaire de Bâle. Jean-Claude 
s’est éteint paisiblement le 21 octobre 
dernier, entouré de son épouse. Pour 
elle, Jean-Claude transmettait la paix : 
son sourire attachant était comme une 
musique qui faisait chanter la vie.

� /gv/
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Votre partenaire 
bancaire local
www.raiffeisen.ch/ajoie

TRANSPORTS FROIDEVAUX SA

TRANSPORTS FROIDEVAUX SA

Lavage de la Baroche 2947 Charmoille
www.transports-froidevaux.ch

LOCATION 
DE BUS

079 428 50 46

Lavage de la Baroche Sur la Maltière 129
www.transports-froidevaux.ch 2947 Charmoille

LOCATION DE BUS   079 428 50 46

Rue du 23-Juin 34 - 2942 Alle
� Tél. 032 471 23 73
Mardi et vendredi  8h-12h / 13h30-18h30

Samedi 7h /13h

AUBRY

COIFFURE
Masculin - féminin

Menuiserie Denis Froté

2946 Miécourt

Fenêtres bois-alu

079/435.81.73

www.menuiserie-denis-frote.ch

Le spécialiste des milieux aquatiques

Guy Périat • Les Rangiers 11 • 2954 Asuel
www.teleos.info

Sandrine Bosserdet-Fleury
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